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Orléans Vivre sa ville
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LA SEMAINE DES ASSOCIATIONS

Un jeu vidéopouraider l’APCLO

Blandine Lamorisse
blandine.lamorisse@centrefrance.com

B r y a n M a r t i n e t a
adopté un chat grâce
à l’APCLO (l’Associa­

tion pour les chats libres
d’Orléans) il y a un an. En­
tre­temps, il a imaginé un
moyen original de remer­
cier l’association.

Le jeune Orléanais de
25 ans, ingénieur d’études
en informatique, a déve­
loppé un jeu vidéo An­
droid sur le thème de
« l ’ a b a n d o n a n i m a ­
lier » (*). Il explique : « Je
l’ai monétisé en intégrant
quelques publicités. Je
prévois d’utiliser les reve­
nus ainsi générés pour
acheter de la nourriture
pour chat et l’offrir à l’AP­
CLO ». Un premier don a
déjà eu lieu.

L’association a été fon­
dée en 1999. Elle fait par­
tie intégrante de toutes les
associations dites « chats

libres », dont l’objet est
avant tout de répertorier
l e s c h a t s e r r a n t s p a r
l’identification et de lutter
contre la prolifération féli­
ne sauvage par la stérilisa­
tion. L’APCLO compte
principalement sur les
dons pour subvenir aux
besoins des animaux.
D’où l’importance du sou­
tien apporté par Bryan
Martinet.

Le jeune homme expli­
que : « Je suis actuelle­
ment bénévole à la SPA du
Centre. Je souhaite m’en­
gager davantage dans la

cause animale en utilisant
mes compétences pour
tenter de faire changer les
mœurs ». Il ajoute : « Je
me suis lancé dans ce pro­
jet de jeu mobile depuis
septembre 2017, à raison
de quelques heures tous
les soirs, après mon tra­
vail ».

Envie de mener
un « projet utile »
L’Orléanais, passionné

d’informatique, a « tou­
jours envie de créer » et
avait à cœur de mener
« un projet utile ». Le jeu
mobile en est actuelle­

ment à 200 télécharge­
ments. L’ingénieur confie :
« J’ai eu de bons retours.
On me félicite notamment
d’avoir tout fait seul. Pour
moi, c’est un premier pro­
jet. C’est donc très encou­
rageant ». ■

(*) L’histoire en bref : Léo le
chat est abandonné dans la forêt
par sa propriétaire et donc sépa­
ré de son frère. Il doit traverser
de nombreuses aventures pour le
retrouver (passage par la forêt, la
fourrière, la ville…).

èè Pratique. Siège social de
l’APCLO : 93, rue Guy-de-Maupassant
45100 Orléans. Tél. 06.72.56.18.41
(répondeur).

DON. Bryan Martinet a effectué un premier don de 20 € auquel il a ajouté des croquettes, gamel-
les, jouets et accessoires. Une participation personnelle en plus des revenus générés par le jeu.

Retrouvez, chaque di­
manche, toute l’actua­
lité des associations or­
l é a n a i s e s , l e u r s
contacts et infos prati­
ques, ainsi que leur
agenda de la semaine à
venir.

èè BLOC-NOTES

NOUVEL AN
LES AMIS DU CAMBODGE.
À l’occasion du Nouvel An
cambodgien, Les Amis du
Cambodge organisent une
exposition-vente avec pour
thème « Les soieries festives »,
à la Maison des associations
d’Orléans, du 17 au 21 avril.
Mardi 17, jeudi 19 et
vendredi 20, de 14 à 19 heures ;
mercredi 18 et samedi 21, de 10
à 19 heures. Expo-vente
d’accessoires de mode,
vêtements, bijoux, objets en
laque, estampes, photographies,
livres. Entrée libre au 46 ter,
rue Sainte-Catherine.
Tél. 02.38.81.80.26. E-mail :
amis.cambodge@wanadoo.fr. ■

DÎNER
ORLÉANS WICHITA NEW OR-
LEANS. L’association organise son
désormais traditionnel Farewell
dinner (dîner d’au revoir)
le vendredi 20 avril, à 19 h 30,
au restaurant Le Bateau-lavoir,
1, quai du Châtelet, à Orléans.
Ce dîner, qui en est à sa seconde
édition, est donné en l’honneur
des étudiants et assistants de
langue américains qui participent
à l’American club. Plus d’infos en
écrivant à ow@orleans-
wichita.com. ■

CONCERT
FRANCE ALZHEIMER LOIRET.
Dimanche 22 avril, à 17 heures,
en l’église Saint-Pierre-du-Martroi
d’Orléans, un concert sera donné
par l’ensemble vocal Anonymus,
en soutien à l’association France
Alzheimer Loiret. ■

NOUVEAUX ARRIVANTS
ACCUEIL DES VILLES FRANÇAI-
SES. Le jeudi 19 avril, à
19 heures, AVF propose un

apéritif de bienvenue aux
nouveaux arrivants d’Orléans-
Métropole, dans ses locaux. Les
nouveaux arrivants désireux de
créer du lien et de mieux
connaître leur nouvel
environnement seront accueillis
par les membres d’AVF qui
répondront à leurs questions sur
la ville, la région et l’association.
Infos et inscriptions lors des
permanences le lundi, mardi,
jeudi et vendredi de 14 à
17 heures ou par téléphone. AVF,
11, rue des Pastoureaux et
02.38.62.22.82. ■

CONFÉRENCE-DÉBAT
LIONS CLUB. Le Lions club
Orléans université organise une
conférence-débat, mercredi
18 avril, à 20 heures, à la CCI du
Loiret, place du Martroi. Le thème
abordé sera « L’agriculture de
demain se prépare à Orléans »,
sous la présidence d’Olivier Carré,
président d’Orléans Métropole. ■

SANTÉ
R.S. DIEP. L’association R.S. DIEP
organise une réunion
d’information sur la
reconstruction mammaire pour
les femmes touchées par un
cancer du sein ou les profils à
risque, samedi 21 avril, de
10 heures à 12 h 30. Elle sera
animée par les bénévoles de
l’association à la Maison de la
petite enfance, 44, rue de la
Cerisaille, à Saint-Jean-le-Blanc.
Au programme : information sur
les techniques de reconstruction,
réponses aux questions sur le
parcours et témoignages de
bénévoles. Les places étant
limitées, l’inscription gratuite est
obligatoire via le formulaire de
contact sur http://www.diep-
asso.fr/contact ou au
06.95.15.37.32. ■

INDISCRÉTIONS
ger). En 2017, les mêmes, sans doute, lui re-
prochaient d’avoir assimilé la figure de Jean-
ne d’Arc à celle d’une femme de couleur.
Des commentaires qui résonnent tristement
avec ceux qui ont accompagné sur la toile la
présentation de la Jeanne 2018, Mathilde
Edey Gamassou… ■

IN ENGLISH, PLEASE. On le sait, le
rayonnement d’Orléans à l’international, est
une priorité de la municipalité. C’est pour-
quoi, pour la première fois, le programme
des Fêtes de Jeanne d’Arc est traduit en an-
glais. Oui, en anglais, la langue de l’ennemi
pour Jeanne d’Arc ! La brochure officielle
s’ouvre sur deux pages rédigées dans la lan-
gue de Shakespeare, recensant les temps
forts (« key moments ») des Fêtes. Une tra-
duction qui sera sans doute bien utile aux
membres de la délégation de La Nouvelle-
Orléans. Une douzaine de personnes feront
partie du voyage, dont la présidente de la
confrérie de Jeanne d’Arc, Amy Kirk Duvoisin
et la jeune femme qui a figuré la Pucelle à
La Nouvelle-Orléans : Martha Pinney. De son
côté, la présidente d’Orléans Jeanne d’Arc,
Bénédicte Baranger, souhaite tisser des liens
étroits avec l’association de La Nouvelle-Or-
léans. « On est en train d’instaurer un ren-
dez-vous qui marquera de façon visible et
durable le lien entre nos deux associations »,
dévoile-t-elle. ■

AMENDES. Le collectif Citlab planche sur la
gratuité des transports dans l’agglomération
orléanaise. Il propose de transformer l’amen-
de en abonnement. Ce dispositif (Trok’it)
existe déjà. En 2017, 2.216 abonnements ont
été signés. ■

place, dans cette partie boisée, d’un éco-pâ-
turage. Le conseil municipal avait bel et bien
délibéré en la matière mais l’information
était, depuis, tombée aux oubliettes. ■

Laser un peu lourd…
Vendredi soir, au Zénith, Jamel Debbou-
ze faisait son grand retour sur scène
après six ans d’absence. Il donnait là, la
dernière représentation de sa tournée
« Maintenant ou Jamel ». Double raison
pour que la salle, presque archi pleine,
soit bouillante ! Orléans a réservé un ac-
cueil très chaleureux à l’humoriste, qui
s’est, en retour, prêté à une séance de
selfies à l’issue de ses deux heures quin-
ze de show déjanté. En revanche, pen-
dant le spectacle, les photos et vidéos
étaient interdites. Ce qui n’a pas empê-
ché bon nombre de spectateurs de sortir
leur téléphone portable.

Las, les écrans lumineux se voient dans
l’obscurité… Et les contrevenants ont
été pointés par d’immenses rayons laser
verts. En effet, sur les coursives en hau-
teur, dominant la salle, plusieurs person-
nes veillaient au respect strict des rè-
gles. Allant même jusqu’à se déplacer
dans les allées et à braquer une lampe
torche vers les spectateurs désobéis-
sants.

Un mode opératoire qui a gêné le pu-
blic, certes, mais surtout l’artiste qui
s’est fendu d’un « C’est bon cousin, on
l’a vu ton laser ! »

NK AIME. Autrefois à l’UDI, aujourd’hui
chez En Marche. « De gauche », selon l’élu
socialiste Jean-Pierre Sueur, Nathalie Kerrien
a pourtant soutenu, fin 2016, une femme de
droite dans la course pré-présidentielle. L’an-
cienne ministre Les Républicains Nathalie
Kosciusko-Morizet. Difficile de s’y retrouver
dans le parcours politique de l’élue orléanai-
se, qui fut aussi un temps une figure de la
société civile mise en avant par Serge
Grouard. Parce qu’elle semble guidée moins
par les idéaux politiques purs, que par les
rencontres qu’elle fait. On l’a encore vu ré-
cemment, sur Twitter, lorsqu’elle a adressé
un « smiley bisou » plein de tendresse, à Na-
thalie Kosciusko-Morizet, qui évoquait sa
nouvelle vie new-yorkaise… En dehors de la
politique. ■

PLAINTE. L’association de chasse et protec-
tion de la nature d’Ingré, comme son maire,
n’a pas apprécié la multiplication récente
des dépôts sauvages, souvent dans des zo-
nes boisées. Elle qui organise chaque année
des opérations de nettoyage de la nature,
compte déposer une plainte auprès du pro-
cureur. Dans la dernière affaire en date, une
entreprise sous-traitante a été identifiée et a
reconnu s’être débarrassée illégalement de
gravats et de mobilier. ■

SURPRISE ! Des propriétaires d’une parcel-
le aux Foulons, au nord de Fleury-les-
Aubrais, derrière le McDo, entre la rue Mar-
cellin-Berthelot et la zone des Bicharderies,
ont appris incidemment qu’une… clôture
avait été posée. Renseignements pris, il
s’avère que l’initiative anticipe la mise en

REMARQUES. Xavier de Richemont, le
concepteur des deux derniers sons et lumiè-
res des Fêtes johanniques, a confié avoir
reçu des « remarques » à l ’ i ssue de
ses spectacles. En 2016, d’aucuns lui repro-
chaient d’avoir projeté une « mosquée » sur
les tours de Sainte-Croix (il s’agissait en fait
de la basilique Notre-Dame-d’Afrique à Al-

Grande classe

La nature a horreur du vide. Et
l’humoriste Jamel Debbouze aussi.
Vendredi soir, au Zénith, voyant
que trois places étaient libres au
premier rang, il a proposé à trois
« pauvres » (sous-entendu des gens
assis plus au fond de la salle, où
les places sont moins chères) de s’y
déplacer et de venir les occuper.
Trois personnes se sont alors levées
et chacune d’elles a été saluée par
l’artiste. Un beau geste ! ■

HUMORISTE. Jamel Debbouze s’est pro-
duit, vendredi, au Zénith. CHRISTELLE GAUJARD


